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Informations générales 
 

Date : 29 septembre 2021 Durée : 14 h à 14 h 38 (38 minutes) 

Endroit : Réunion virtuelle sur Zoom 

Personnes présentes 

Membres 

• Mme Caroline Côté, coordonnatrice à l’aménagement du territoire – MRC de Pierre-de-
Saurel 

• Mme Renée Lamontagne, conseillère à l’aménagement en remplacement de M. 
François Thomas, directeur – Aménagement du territoire et Développement régional – 
Fédération de l’Union des producteurs agricoles (UPA) de la Montérégie  

• Mme Suzie O'Bomsawin, directrice - Bureau du Ndakinna - Grand Conseil de la Nation 

Waban-Aki  

Questerre  

• M. David Boudeweel-Lefebvre (animateur) 

• M. Michael Binnion, président et chef de la direction 

• M. Ken Phillips, responsable de la surveillance  

Association de l'énergie du Québec (AEQ) 

• M. Éric Tétrault, président 

Pilote groupe-conseil 

• Mme Samanta Penaloza 

Absents  

• M. Michel Blanchard, maire – Saint-David 

• M. Martin Dupont, directeur général - Société de développement économique de 
Drummondville  

• M. Sylvain Théroux, propriétaire foncier  
 

Ordre du jour  

1. Présentation des participants 

2. Lecture et adoption de l’ordre du jour 

3. Mot de bienvenue 

4. Présentation des activités sur les puits couverts par le territoire 

5. Présentation de Questerre sur l’économie circulaire 

6. Varia, questions et suggestions  

7. Fin de la rencontre 
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Compte rendu de la rencontre - Sommaire des discussions 
 
1. Présentation des participants 
 
Après avoir souhaité la bienvenue aux membres du comité à cette rencontre de mise à 
jour annuelle du comité, M. Boudeweel- Lefebvre amorce un tour de table en soulignant 
la présence de M. Michael Binnion, président et chef de la direction de Questerre, qui fera 
une présentation, M. Éric Tétrault, président de l’Association de l’énergie du Québec 
(AEQ) qui fera une présentation sur les projets d’économie circulaire et de la direction que 
l’industrie entend prendre au Québec, et Mme Samanta Penaloza, de Pilote groupe-
conseil. 
 
Les autres participants à la rencontre se présentent tour à tour, soit Mme Caroline Côté, 
coordonnatrice à l’aménagement du territoire de la MRC de Pierre-de-Saurel, Mme Renée 
Lamontagne, conseillère à l’aménagement de la Fédération de l’Union des producteurs 
agricoles (UPA) de la Montérégie en remplacement de M. François Thomas, et Mme Suzie 
O'Bomsawin, directrice du Bureau du Ndakinna - Grand Conseil de la Nation Waban-Aki.
  

2. Lecture et adoption de l’ordre du jour 
 
M. Boudeweel-Lefebvre rappelle les points de l’ordre du jour apparaissant à l’écran.                

Mme Suzie O'Bomsawin en propose l’adoption, secondé par Mme Renée Lamontagne. 

L’ordre du jour est adopté. 

 
M. Boudeweel-Lefebvre cède la parole à M. Michael Binnion, président de Questerre. 
 

3. Mot de bienvenue 
 
Après avoir salué et souhaité la bienvenue aux membres du comité, M. Binnion rappelle 
que la compagnie travaille au Québec depuis longtemps et qu’elle entreprend, depuis 
quelques années, un virage afin de devenir une véritable entreprise de technologies 
propres et générer des innovations qui vont faire du Québec un leader en technologies 
écoresponsables. 
 
Questerre met l’accent sur l’utilisation de technologies destinées à améliorer la production 
et de la consommation de gaz naturel sur le plan environnemental. Elle débute 
présentement un projet pilote sur le captage de carbone et l’évaluation des meilleurs 
réservoirs. 
 
M. Binnion est d’avis que les dirigeants de Questerre sont les meilleurs experts mondiaux 
sur la géologie du Québec et pour mener un projet pilote sur la technologie de captage du 
carbone, de gaz propres et de l’hydrogène. 
 
Sa présentation vise à fournir une mise à jour aux membres présents sur ce que la 
compagnie fait au Québec et sur ses projets. Elle portera sur ce qui a été fait cette année 
dans le secteur, de l’économie circulaire et don application dans les projets québécois de 
l’entreprise. 
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En 2021, le défi est d’utiliser la capacité de l’entreprise dans le meilleur intérêt de l’avenir, 
de l’économie et des citoyens du Québec. Elle a fait beaucoup de travail, localement et 
avec des Premières Nations, pour obtenir l’acceptabilité sociale. Cette approche a porté 
des fruits et elle fonctionne. Elle consiste à prendre le temps qu’il faut et à mieux faire les 
choses, et cela améliore les perspectives. Le choix de Questerre de devenir une 
entreprise de technologie propre (clean tech) permet de joindre davantage de partenaires 
et de susciter de l’intérêt. 
 
M. Binnion les rumeurs concernant le pétrole et le gaz naturel au Québec. Il réitère que 
l’approche de la compagnie est bonne pour le Québec et il est d’opinion que ce serait une 
erreur de tourner le dos aux technologies d’avenir qui seront utilisées ailleurs bientôt. La 
compagnie a une chance de faire sa marque, ici, au Québec. Ses projets ne sont donc 
pas finis, ils ne font que commencer. 
 
Même Elon Musk, président-directeur général de Tesla Motors, investit dans les 
technologies du type que Questerre possède. Le rapport final (NDR : Trajectoires de 
réduction d’émissions de GES du Québec – Horizon 2030 et 2050 [Mise à jour 2021]) que 
la firme Dunsky a remis en juin 2021 au ministère de l’Environnement et de la Lutte contre 
les changements climatiques propose le captage et le stockage de gaz carbonique.  
 
Questerre possède un million d’acres pour le faire sur ses propres terrains. C’est une 
occasion unique en ce sens que le Québec a la ressource pour produire de l’hydrogène 
propre ainsi que pour recycler les molécules de gaz carbonique. Ce n’est pas de la 
science-fiction; c’est maintenant et pour notre avenir, selon M. Binnion. 
 
C’est ce concept d’énergie circulaire que la compagnie veut mettre de l’avant, car il 
représente les nouvelles orientations de Questerre pour le Québec. La compagnie veut 
réduire les émissions de gaz à effet de serre (GES) sur les plans de la production et de la 
consommation. Le net zéro est possible et le Québec doit se positionner pour en tirer 
profit. 
 
Questerre veut travailler de concert avec les gens. Elle les a écoutés et comprend qu’ils 
ont des inquiétudes quant aux impacts possibles sur l’eau et aux émissions de GES, et 
elle entend y porter attention. Elle a fait des progrès énormes en ce qui concerne les 
nouvelles technologies et un moyen de production complètement différent. 
 
Il est maintenant temps de tester la finalité de la compagnie quant au concept « zéro 
émission », « zéro fluides toxiques » et l’économie circulaire, et ce, dans le cadre d’un 
projet pilote. 
 
M. Binnion mentionne aux membres qu’il leur incombe de regarder la compagnie, de 
l’évaluer, et il les assure qu’elle a une approche totalement nouvelle. Il leur exprime son 
intention de continuer à travailler avec eux dans un bon esprit et en toute transparence. 
 
Tout en formulant le vœu que Questerre et les membres soient ensemble des leaders 
pour le Québec, il signale que la compagnie redémarre ses activités et qu’elle sollicite des 
permis pour ses technologies propres au Québec. Elle ira là où les gens voudront bien de 
son projet. 
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Ce sera l’objet de la présentation, déclare M. Binnion qui remercie les membres pour le 
temps qu’ils consacrent bénévolement au comité, tout en leur transmettant ses meilleures 
salutations avant de les remercier de et de redonner la parole à l’animateur. 
 

4. Présentation des activités sur les puits couverts par le territoire 
 
M. Boudeweel-Lefebvre remercie M. Binnion et précise qu’après un bref rappel sur 
l’entreprise et sur le territoire couvert par le comité, la présentation assistée par ordinateur 
abordera l’entretien et la surveillance, les mesures de sécurité, l’historique des travaux 
réalisés sur la licence 2008PG972 ainsi que les activités du comité. 
 
Présentation de l’entreprise 
 
L’important est de retenir le virage de l’entreprise vers l’utilisation de nouvelles 
technologies propres, l’innovation dans la production et la consommation d’énergies 
responsables, tout en visant que le Québec puisse prendre ce virage-là et que la 
compagnie puisse y contribuer. 
 

• Entreprise de technologie et d'innovation énergétiques qui cherche à développer 
des projets carboneutres. 

• Elle détient des actifs en Alberta, en Saskatchewan, au Manitoba et au Québec au 
Canada, ainsi que dans le Royaume de Jordanie. 

• Mission → Soutenir à la fois le progrès humain et l’environnement naturel grâce 
aux nouvelles technologies propres et à l'innovation pour produire et utiliser 
l'énergie de manière responsable. 

• Vision → L’avenir de l’industrie dépend d’un équilibre entre l’économie, 
l’environnement et la société, et Questerre est engagée à faire preuve de 
transparence et à respecter l’opinion de la communauté. 

 
Territoire couvert par le comité 
 

• Comité Drummond – Pierre De Saurel → Licences d’exploration 2005PG795 
(207,88 km2), 2005PG796 (223,90 km2), 2008PG972 (232,15 km2) et 2008PG976 
(234,87 km2). 

• Questerre est l’opérateur désigné sur ces licences (c.-à-d. la seule compagnie 
pouvant entreprendre des travaux). 

• L’ancien propriétaire (Repsol) a foré un puits sur la licence 2008PG972 à Saint-
David.  

 
Entretien et surveillance 
 

• Surveillance hebdomadaire du puits sans qu'aucun problème n’ait été signalé. 

• Au printemps, contrôle hebdomadaire des mauvaises herbes sur le terrain où se 
retrouve le puits; aucun produit chimique n'est utilisé. 

• Questerre travaille au renouvellement des autorisations de la Commission de 
protection du territoire agricole (CPTAQ) relatives au puits. 

• Novembre 2021 → Communication des résultats du rapport annuel d’inspection.  
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Mesures de sécurité 
 

• Inspections hebdomadaires du site et du puits par du personnel qualifié. 

• Enceinte clôturée autour du puits et blocs de béton. 

• Vannes de la tête de puits enchaînées et cadenassées. 
 
Historique des travaux réalisés sur la licence 2008PG972 
 

• 2008 → Aménagement d’un site de forage sur le territoire (superficie initiale de 
20 000 m2; matelas de chêne déposés sur le sol de l’aire de travail). 

• 2008 → Forage du puits A259 (puits vertical). 

• 2009 → Complétion et évaluation. 

• 2009 → Remise en état de 99,5 % de la superficie initiale du site. 

• 2019 → Élimination de la pression détectée à la tête du puits A259 dans le cadre 
du programme d’inspection. 

• 2020 → Suspension et fermeture temporaire du puits jusqu'à nouvel ordre. 
 
Activités du comité. 
 

 Comité mis en place par Questerre en 2019. 
 Production de comptes rendus des réunions et de rapports annuels en 2019 et 

2020.  
 Ensemble de la documentation en lien avec les activités du comité disponible pour 

consultation dans la section publique du site web dédié https://comite-suivi-
questerre.ca/. 

 Publication de tous les autres documents d’intérêt public (annonces, avis de 
travaux, etc.) sur le site web dédié. 

 Documents officiels sur les licences disponibles dans la section privée du site web 
réservé aux membres du comité.  

 

5.  Présentation de Questerre sur l’économie circulaire 
 
M. Tétrault explique le concept de l’économie circulaire en mentionnant qu’elle consiste 
en gros à recycler à l’infini, c’est-à-dire d’avoir une économie où ce qui est biologique chez 
nous et qui doit être émis dans l’atmosphère doit revenir dans une forme absolument pure 
de sorte qu’on ait émission zéro. Puis, ce qui est plus technique et technologique est 
recyclé chez nous jusqu’à plus soif afin d’éviter effectivement que ce soit rejeté dans 
l’atmosphère et, le cas échéant, que ça revienne à zéro. 
 
Il appert que le Québec n’a pas un très bon dossier en la matière, car il n’en est qu’à 3 % 
de circularité, ce qui est peu et ne se compare pas très avantageusement à ce qui se fait 
ailleurs dans le monde. Il faut noter toutefois que le Québec possède un très grand 
territoire à couvrir et que cela le désavantage. 
 
Questerre travaille en très étroite collaboration avec les deux groupes les plus fédérateurs 
autour de cette question au Québec. D’abord, le Centre d’études et de recherches 
intersectorielles en économie circulaire (CERIEC) une grappe (cluster) installée à 
Montréal, à l’École de technologie supérieure (ETS) de l’Université du Québec, et qui 
travaille sur des laboratoires sectoriels (p. ex. plastique, acier). Puis Valorisation Carbone 
Québec, le projet de recherche et développement de solutions technologiques de 
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Polytechnique Montréal pour la capture et la valorisation de dioxyde de carbone (CO2) qui 
a reçu un appui financier important du gouvernement du Québec. Cette initiative vise à 
voir tout ce qui se fait avec les émissions de carbone afin d’être en mesure de les recycler 
le plus possible, voire à l’infini. 
 
Questerre a des contacts étroits et collabore avec ce groupe dans le but d’adapter le gaz 
naturel à ‘économie circulaire. 
 
Il s’agit de déterminer ce que nous sommes capables de faire et la façon dont nos 
réservoirs vont réagir lorsqu’on va prendre les émissions de CO2 qui seront produites à 
un lieu de consommation (p. ex. chez ArcelorMittal ou Rio Tinto) pour les transporter et 
les stocker sous terre de façon permanente. En pratique, nous allons retirer le carbone et 
le stocker au complet de telle sorte que ces émissions-là deviennent des émissions nettes 
zéro. Nous ne revaloriserons pas nécessairement le carbone. 
 
Il ne s’agit pas de zéro émission, car il y en a, mais d’émissions nettes zéro parce que ce 
qu’il y a de plus sera soustrait et mis en terre. Pour être clair, les demandes de permis 
que Questerre s’apprête à déposer auprès du gouvernement du Québec concernent 
uniquement des tests que la compagnie souhaite faire dans le cadre de projets-pilotes 
afin de voir comment les réservoirs réagissent et quels sont leurs contraintes et leurs défis 
spécifiques aux fins du stockage de CO2. Il n’est donc pas question de produire du gaz 
zéro émission. 
 
L’an dernier, les membres du comité ont été à même de constater que Questerre possède 
la technologie pour produire au Québec du gaz naturel sans émission. Cela demeure sur 
la table, mais constitue une question mise en attente (back burmer issue). Présentement, 
la priorité est de mener un projet-pilote dans le but de tester la capacité d’enfouissement 
des réservoirs. 
 
Si nous voulons atteindre – 45 % en 2030 et émission nette zéro en 2050, il y a un 
consensus quant à la nécessité d’investir massivement dans la technologie de capture du 
carbone pour y arriver. L’intérêt de Questerre est là actuellement, car, comme tout le 
monde, la compagnie veut une transition énergétique la plus rapide possible. 
 
Au Québec, le rapport le plus explicite sur cette question est le rapport Dunsky qui est un 
peu le livre blanc du gouvernement du Québec quant aux choix énergétiques à faire. Le 
rapport conseille, d’ici à cinq ans, d’effectuer des investissements et de réaliser des 
projets pilotes de capture et de stockage du carbone. C’est dans cette dynamique que 
Questerre s’insère. 
 
Les diapositives de la présentation assistée par ordinateur détaillent le sujet et résument 
en gros le schéma de Questerre quant au recyclage et au stockage du carbone. L’une de 
ces diapositives aborde une nouveauté qui n’est pas le sujet du jour, soit la production 
d’hydrogène à émission nulle qui s’avère intéressante à la lumière de la volonté 
gouvernementale de favoriser un hydrogène vert, le bleu étant celui produit à partir du gaz 
naturel. 
 
Aujourd’hui, il s’agit de faire le suivi de la demande de permis d’autorisation que Questerre 
s’apprête à présenter au gouvernement du Québec afin de réaliser un projet pilote visant 
à démontrer la capacité des réservoirs, sur les titres qu’elle possède, dans le but de capter 
du carbone aux lieux de consommation et de le stocker de façon définitive.  
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 QUESTION 

 
 Le stockage dans le sol se ferait-il à proximité des puits ou est-ce que le gaz devrait 

être transporté sur d’autres territoires en fonction de types de sols qui capteraient 
mieux le CO2? [Mme Renée Lamontagne] 
M. Tétrault mentionne que le projet pilote ne concernerait qu’un seul puits au Québec. 
De son côté, M. Binnion souligne que la technique pour trouver un gisement de gaz 
naturel est similaire à celle pour trouver un gisement de stockage du carbone. La 
réponse dépend de deux éléments. D’abord la géologie, car il faut trouver un lieu 
adéquat pour le stockage, puis le marché, c’est-à-dire la localisation de ce gisement 
à proximité d’une source de carbone, comme Cascades à Drummondville ou 
ArcelorMittal à Bécancour. 
M. Boudeweel-Lefebvre précise que le projet pilote est prévu à Saint-François-du-Lac 
et non pas sur le territoire du comité de suivi no 6. 
M. Binnion mentionne qu’aux fins de l’économie circulaire, outre le stockage, le 
recyclage est un volet important. Une usine utilisant le CO2 comme matière première 
(feed stock) peut être implantée à proximité de la source de carbone, par exemple 
dans un parc industriel. 

 
6. Varia, questions et suggestions 
 
Pas de question de la part des membres présents.  
 

7. Fin de la rencontre  
 
M. Boudeweel-Lefebvre remercie les membres de leur participation et la rencontre prend 
fin. 
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